
 

 
 

Communiqué de Presse 
 
Zurich, le 20 juillet 2018 
 

Etudier des sujets internationaux et brûlants d’actualité grâce à 
une bourse annuelle de 20'000 CHF 
 

Trois étudiants encouragés par la Fondation suisse d’études – Julia Barandun, Constantin 
Kilcher et Nikolai Schaffner – ont reçu la bourse annuelle très prisée d’une valeur de 20'000 
CHF. Dans des universités renommées en Angleterre (Cambridge, Oxford, Kent) et en Allemagne 
(Marburg), ces trois excellents étudiants approfondiront leurs connaissances et développeront 
leur potentiel pour agir à l'avenir comme médiateurs et multiplicateurs. Aussi différents que 
soient leurs filières d'étude (études sur la paix et les conflits, eugénisme et économie avec un 
accent sur la fiscalité des entreprises internationales), ils ont tous en commun leur approche 
internationale et leur actualité.  

 
Master en études sur la paix et les conflits  
La bourse annuelle de la Fondation suisse d’études permet à Julia Barandun d’entreprendre un Master 
sur deux ans en «Peace et Conflict Studies». La première année d’étude se déroule à la University of 
Kent et comprend, outre la partie académique, également un stage obligatoire. Elle souhaite mettre 
cette année à profit pour se procurer un aperçu concret de la gestion des conflits. La deuxième année 
d’étude a lieu à l’Université Philipps-Universität de Marburg. Ce cursus d’étude est entièrement 
international et interdisciplinaire et permet ainsi d'aborder les questions de l’étude de la paix et des 
conflits sous l'angle de la science politique, de la science économique, de la philosophie et de la 
psychologie sociale. 
 
Nouvelle histoire dans d’anciennes salles – l’eugénisme à Cambridge  
L'hygiène raciale, mouvement eugénique allemand, ne présente pas seulement un intérêt historique, 
c’est également un sujet explosif de par l'actualité de ses figures argumentatives. Sous la houlette du 
célèbre historien Christopher Clark et dans le cadre unique de l'Université de Cambridge, Constantin 
Kilcher explorera ce sujet dans un contexte paneuropéen. Il ne s'agit ni de faire l’apologie de l'hygiène 
raciale ni de la diaboliser mais de comprendre l'eugénisme non pas comme une anomalie, mais comme 
une partie inhérente de la modernité. Il tente, entre autres, d'y parvenir par une approche 
« polyphonique » qui reflète la nature ambiguë et multi-perspective de l'histoire dans le récit historique, 
et qui par conséquent adopte une approche tout en ambivalences mais jamais dans des limites strictes.  
 
Retour à l’empirisme à Oxford 
Comment la fiscalité fonctionne-t-elle à l'ère de la mondialisation? Comment faire en sorte que les 
pays en développement puissent également participer au succès des entreprises internationales 
implantées là-bas? Après un an de recherches sur ces questions au Chili, Nikolai Schaffner poursuivra 
cet engagement à l'Université d'Oxford dans le cadre d'un cursus de Master en économie auquel il peut 
participer grâce au généreux soutien de la Fondation d’études. À Oxford, il bénéficie non seulement 
d'un programme de formation très solide, mais aussi de contacts avec des chercheurs de renommée 



 

 
 

internationale. Dans le cadre de sa carrière académique, il espère ainsi pouvoir contribuer à la 
compréhension de la fiscalité des entreprises multinationales.    
 
 

Julia Barandun est née à Saint-Gall en 1996 et a obtenu sa maturité à l’école 
cantonale Kantonsschule am Burggraben en 2014. Après un stage de rédaction 
au journal St-Galler Tagblatt et un séjour linguistique en Russie, elle a 
commencé ses études de Bachelor en sciences politiques à l'Université de 
Zurich en 2015. Elle a suivi des cours d'économie et de philosophie en tant 
que matières secondaires. Julia Barandun a passé un semestre à l'Université 
Fudan de Shanghai, où elle a pu se concentrer sur les récents développements 
politiques de la région Asie-Pacifique. À côté de ses études, elle a approfondi 

sa connaissance de l'Europe de l'Est par des voyages d'études et des missions de volontariat. Dans ce 
contexte, elle a participé à deux missions volontaires en Ukraine. Lors d'un voyage d'étude en 
Biélorussie, elle a appris à mieux connaître la situation politique et sociale de ce pays, et lors d'un 
autre voyage, elle a étudié et documenté les histoires locales et les perceptions des membres des 
minorités de la région frontalière de la Hongrie et de la Serbie. 
 

Constantin Kilcher, est né à Cologne en 1995 et a grandi entre les frontières 
de l'Allemagne, de la Suisse et des États-Unis. En 2013, il obtient sa maturité 
au Literargymnasium Rämibühl de Zurich, avec lequel il se sent toujours 
étroitement lié. Il a choisi des études d'histoire, de philosophie et d'économie 
en raison de sa fascination à observer l’Homme dans son environnement au 
sens large. Les grands voyages font donc tout autant partie de ses passions que 
le plaisir culinaire et musical. Au cours d'un semestre à Harvard dans le 
programme de Bachelor, il a découvert que l'histoire récente de l'Europe, et 

plus particulièrement les questions de l'eugénisme, était un domaine qui l’intéressait grandement. Ses 
recherches et ses cours se situent toujours à la frontière entre la science, la religion et la politique, et 
c’est précisément cette frontière qu’il tente de dépasser. Les figures argumentatives eugéniques ont 
le vent en poupe, notamment en raison de la discussion actuelle sur le diagnostic prénatal, confèrant 
ainsi un caractère encore plus explosif à l'étude de leurs origines. Le cursus de Master prévu à 
Cambridge permettra à Constantin Kilcher d'étudier toutes ces questions et il aura en outre l'honneur 
d’arpenter les anciennes salles non seulement en tant qu’étudiant encouragé par la Fondation suisse 
d’études, mais aussi en tant que «Cambridge European Scholar». 
 

Nikolai Schaffner a grandi à Langnau am Albis. Après avoir obtenu sa maturité 
à la Kantonsschule Hohe Promenade de Zurich, il a étudié l'économie à Zurich 
et à Munich. Depuis ses études, il s'intéresse plus particulièrement à fournir 
des informations empiriques sur les modèles économiques: dans un premier 
temps en économie comportementale (Behavioral Economics) puis 
actuellement dans le domaine de l'économie du développement. Dans le cadre 
d'un projet de l'économiste zurichoise Dina Pomeranz, il a passé près d’un an 
à Santiago du Chili lors d'un séjour de recherche. En plus de sa formation en 

économie, Nikolai Schaffner a également été politiquement actif au sein du Parti social -démocrate de 



 

 
 

sa commune de résidence Langnau am Albis. Malgré ses nombreux séjours à l'étranger ou peut -être 
précisément pour cette raison, il se réjouit toujours dès qu’il a l’occasion de faire des randonnées dans 
les montagnes suisses. 
 
 
Contact médias: 
Barbara Dankwa, Fondation suisse d’études, Collaboratrice scientifique 
Tél.: 044 233 33 11; E-mail: barbara.dankwa@studienstiftung.ch 

La Fondation suisse d’études encourage les étudiantes et étudiants intéressés, engagés et aux 
capacités intellectuelles exceptionnelles. Neutre sur le plan politique et indépendante, elle s’engage 
pour que les jeunes obtiennent les meilleures conditions afin d’étancher leur soif de savoir, de 
développer de nouvelles idées et de prendre leur place dans la société. Les étudiantes et étudiants 
acceptés dans le programme d’encouragement ont accès à des offres de formation interdisciplinaires, 
à un conseil personnalisé, à un soutien financier et à de multiples possibi lités de réseautage. 
http://fondetudes.ch/ 
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